
ANNONCES 
Toutes les informations sur notre site internet : 

sainteritamarseille.fr 
 

Le Mardi de 19h00 à 21h00 
Veillée de prière avec le groupe charismatique 
Le Mercredi : 19h30-21h : Ecole cathédrale cours sur les Psaumes à St Barnabé 
 
 

Adoration et confessions : 17h30-18h30 avant les messes du soir. 
Chapelle d’Adoration : merci de vous inscrire pour assurer une présence hebdomadaire 
régulière, une heure fixe un jour de la semaine, une « garde » auprès du Saint-Sacrement. 
 
 
 

Regina Coeli, laetare, Alléluia  Reine des Cieux, réjouis-toi 

Quia quem meruisti portare, Alléluia      Car celui que tu as mérité de porter 

Resurrexit, sicut dixit, Alléluia          Est ressuscité, comme il l’avait dit 

Ora pro nobis Deum, Alléluia  Prie Dieu pour nous, Alléluia 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Paroisse Sainte-Rita  

des Trois Lucs 
366 avenue des Poilus – 13012 MARSEILLE  

Tel : 04 91 93 46 07 

Site internet : sainteritamarseille.fr 

 

DIMANCHE 1er MAI 2022 
   (3e dimanche de Pâques) 

 
Je crois en L’Église, Une, Sainte, Catholique et Apostolique 

 

L’apostolicité. Dans le récit de la pêche miraculeuse, en Jean 21, le lac 
représente le monde où les apôtres sont « pêcheurs d’hommes » (Lc 5,10). Ce sont 
eux qui jettent le filet mais l’efficacité de leur action dépend de Lui : « Cette nuit-
là, ils ne prirent rien » (21, 3) car « Sans moi, vous ne pouvez rien faire » (15, 5). 
Les apôtres d’aujourd’hui et d’hier sont à la fois pêcheurs et bergers : ils n’ont pas 
seulement à assurer la mission, le « kérygme » qui tire des eaux du monde, mais 
aussi le soin des fidèles, la « catéchèse », la sanctification par les sacrements et 
l’organisation de la communauté. Ils sont dépositaires d’un double commandement : 
« Jetez les filets » et « Pais mes brebis ».  

La catholicité est évoquée par la symbolique des chiffres. Dans ce récit, les 
Apôtres ne sont plus douze, qui est le chiffre de l’Histoire du Salut, mais sept, ce qui 
représente la création. Les 153 poissons confirment cette dimension universelle de 
l’Église et la précisent. Jean ne s’est pas amusé à compter les poissons ! 153 n’est 
pas seulement l’un des décomptes possibles de toutes les nations connues à l’époque, 
mais aussi la somme de tous les chiffres de 1 à 17 (nombre triangulaire), indication 
d’une plénitude qui englobe l’espace et le temps. 

L’unité est signifiée par le filet qui, malgré la quantité de poissons, ne se rompt 
pas. Elle apparaît aussi dans le fait que l’unique barque de Pierre contient les Apôtres 
rassemblés et dans la mention de l’unique troupeau confié à Pierre (cf. Jn 10,16). 
Malgré l’acharnement des hommes à la diviser, l’Eglise restera « une », car le Christ 
a prié pour cela (cf. 17, 21-23). En cette ultime page l’Évangile, le Christ, unique 
pasteur (cf. Hé 13, 20) confie « ses » brebis à Pierre, faisant de lui le signe et le gage 
de l’unité du troupeau. 

La sainteté de l’Église est manifestée dans le pardon accordé à Pierre : c’est le 
Christ qui la sanctifie. Il a permis que ses apôtres soient tentés et tombent, car l’Église 
est un peuple de pardonnés, voilà la cause profonde de sa sainteté. Il fallait que Pierre 
surtout en fasse l’expérience. L’anecdote pleine d’humour où Jean montre Pierre 
s’habillant pour plonger dans l’eau évoque la Genèse, où il est dit qu’Adam, après 
le péché, lorsqu’il a pris conscience de sa nudité en entendant le pas de Dieu dans le 
jardin, s’est vêtu. Mais Adam a fui la présence de Dieu, Pierre, au contraire, plonge 
à la rencontre du Christ. L’Esprit sera donc envoyé aux Apôtres pour la rémission 
des péchés… à commencer par les leurs. 
 


